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m nouveau spsteme de béton armé
(Système Siegwart)

Par le prof. B. Recordon, architecte, à Zurich

L'avenir est-il £a$i béton armé?
On est tenté de l'admettre en constatant les applications

de plus en plus nombreuses et de plus en plus variées
de ce procédé constructif simple et économique.

Après en avoir confectionné des voûtes, des conduites
d'eau, des réservoirs, des fondations sur terrain compressible

et des planchers de portée souvent considérable, on a

tenté, non sans succès, de l'appliquer à des travaux qui,
jusqu'ici étaient du domaine exclusif du charpentier; on
affirme même qu'un ingénieur italien serait parvenu à en

fabriquer de véritables fepêtres.
Evidemment un procédé aussi rationnel ne saurait que

prendre une grande extension. On est même surpris que son

emploi ne se généralise^ pas
plus rapidement dans la
construction dite civile du moins.

C'est sans doute parce que
dans les systèmes actuellement

en usage, la mise en

œuvre n'est pas aussi simple
que cela paraît au premier
abord, que les coffrages
indispensables occasionnent un
travail considérable et exigent
une forêt de supports encombrants

; c'est aussi parce que
les travaux de maçonnerie se

trouvent arrêtés par le cimen-
teur pendant un temps trop
long au gré du constructeur
pressé ; c'est enfin, peut-être

parce que la théorie du béton
armé est encore quelque peu
incertaine et que les calculs

ne sauraient remédier aux
malfaçons, toujours à craindre

dans la fabrication des

bétons' sur le tas, abstraction
faite des irrégularités possibles
dans la qualité des matériaux
employés. pig.
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Le plus souvent, hâtons-nous de le dire, les résultats
acquis, excellents à tous égards, compensent et au delà les

légers ennuis éprouvés et ne justifient nullement les craintes

que l'on aurait pu concevoir.
Il n'en reste pas moins vrai que le constructeur a le

sentiment que le béton armé n'a pas dit son dernier mot,
qu'il est encore perfectible et c'est à jll&e titre qu'il stimule
encore la sagacité des inventeur^^

Les uns se bornent à chercher de nouvelles combinaisons

de tirants, d'étriers, de treillis métalliques et conservent

le mode de confection sur place, les autres partent
d'autres prémisses : ils fabriquent des poutres à l'avance et
les posent au fur et à mesure des nécessités, comme s'il
s'agissait de solives en bois ou de fers I.

La poutre Cottancin, par
exemple, avec son double champignon,

permet d'exécuter des travaux
d'une hardiesse extrême. Encore

peu connue en Suisse, elle l'est bien davantage en France et

surtout en Algérie. Un hour-
dis spécial, en béton armé,
fabriqué à l'avance aussi, se

pose d'abord sur le champignon

supérieur pour faciliter
les travaux, il se descend
ensuite sur le champignon
inférieur, ce dernier formant
nervure pouvant rester apparente.

Quoique fort différend
dans sa forme et dans sa

construction, le plancher dont
nous croyons utile d'entretenir

les lecteurs du Bulletin,
rentre cependant dans le
même ordre d'idées.

Après de longs et minutieux

essais, notre compatriote,

M. Siegwart, architecte,

à Lucerne, a réussi à créer
un système de poutre en béton
armé, qui paraît posséder tous
les avantages de ses congénères,

tout en évitant les
inconvénients signalés plus
haut.

Le plancher Siegwart.se
compose d'une série de pou-

d Joint coulé en ciment

l Portée, a à 5.oo m
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